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1. Discussions terminologiques : autosociobiographie, auto-analyse,
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2. Les transclasses comme figures d’entre-deux
3. Débats ou guerre ? Le discours public sur les transclasses
4. Le rôle de Bourdieu
5. Conclusion

En 2004 est paru le re cueil Annie Er naux : Une œuvre de l’entre- deux,
édité par Fa brice Thu me rel. Les contri bu tions sont is sues d’un col‐ 
loque à Arras au quel l’au teure avait elle- même par ti ci pé. La no tion
d’« entre- deux » y est contex tua li sée de dif fé rentes ma nières : d’une
part, au ni veau du conte nu, puisque l’œuvre d’Er naux traite presque
sys té ma ti que ment de l’os cil la tion entre dif fé rents mi lieux, classes et
lieux. D’autre part, il s’agit de l’écri ture er nau sienne qui, en rai son de
sa proxi mi té avec la so cio lo gie et l’eth no lo gie, fran chit les fron tières
entre lit té ra ture et sciences so ciales (voir aussi Hun ke ler / Sou let
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2012). Ces deux formes d’«  entre- deux  » font par tie des ca rac té ris‐ 
tiques consti tu tives du genre de l’au to so cio bio gra phie, fondé par Er‐ 
naux elle- même 1, et dont il sera ques tion dans cet ar ticle. Selon notre
thèse de dé part, l’écri ture au to so cio bio gra phique peut être qua li fiée
de pra tique lit té raire de l’«  entre- deux  » par ex cel lence, car nous
n’avons pas seule ment af faire à un genre hy bride, mais aussi à des su‐ 
jets hy brides dont les ex pé riences de trans classe sont au centre des
ré cits – Phi lipp Lam mers et Mar cus Twell mann ca rac té risent le genre
comme « forme iti né rante » (Lam mers / Twell mann 2021), ce qui, sur
le plan sé man tique, cor res pond bien au concept d’entre- deux. Outre
ces as pects fon da men taux, nous nous in té res se rons ici – selon les
exi gences de la ré cep tion cri tique – au dis cours sur ces per son nages
trans classes et leurs œuvres, qui se dif fusent de puis quelques an nées
dans les mé dias et dans le champ aca dé mique. L’acui té ma ni feste de
ces dé bats – sur tout en France – est sans doute due au fait que les
thèmes cen traux de la classe so ciale et de la tra jec toire trans classe
ont trou vé leur place dans les dis cus sions gé né rales et contro ver sées
sur l’iden ti té et la po li tique iden ti taire. Ces dis cus sions portent d’une
part sur les formes de dis cri mi na tion fon dées sur des ca rac té ris‐ 
tiques iden ti taires so ciales spé ci fiques, comme le sexe, l’eth nie ou
même la classe (voir Ap piah 2018). D’autre part, il s’agit éga le ment de
sa voir qui a le droit de par ler de cer taines ex pé riences. L’ob jec tif de
telles sen si bi li sa tions, sou vent ré cla mées par la gauche li bé rale (voir
Kast ner / Su se mi chel 2018), est de créer une prise de conscience des
ori gines de l’in éga li té so ciale. Cet en ga ge ment est sou vent dé ni gré
par les conser va teurs qui le qua li fient de «  wo kisme  » (voir Huke
2018). Un ex trait de cette culture du débat, qui tourne au tour de la
ca té go rie de l’ori gine so ciale, sera ap pro fon die ci- après, no tam ment à
tra vers le dis cours sur les trans classes et les au to so cio bio gra phies.
Pour abor der le thème de l’entre- deux à un ni veau en core plus large,
le dis cours sur les trans classes en France est com pa ré à celui de l’Al‐ 
le magne, où les au to so cio bio gra phies jouissent d’une grande po pu la‐ 
ri té de puis la tra duc tion de Re tour à Reims (2009) de Di dier Eri bon en
2016 2. On peut ob ser ver que les « clas siques » du genre, d’Annie Er‐ 
naux à Édouard Louis en pas sant par Di dier Eri bon, ont une in fluence
non né gli geable sur la pro duc tion lit té raire al le mande et ont éga le‐ 
ment l’au dience du pu blic des mé dias. Tou te fois, le dis cours est très
dif fé rent dans les deux pays, pour des rai sons qui se ront mises en
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pers pec tive à la fin de l’ar ticle. Il s’agit d’une com pa rai son es quis sée
dans Lam mers / Twell mann (2021), mais pas en core ap pro fon die.

1. Dis cus sions ter mi no lo giques :
au to so cio bio gra phie, auto- 
analyse, au to fic tion
C’était jus te ment un ger ma niste qui a in tro duit le terme trans classe
dans le dis cours aca dé mique ger ma no phone 3. En 2007, la revue Mer‐ 
kur pu bliait l’essai «  Po li tique de la forme. Au to so cio bio gra phies
comme ana lyse de la so cié té » de Car los Spoe rhase (voir Spoe rhase
2007) 4. La mo ti va tion prin ci pale de cet essai a dû être l’énorme suc‐ 
cès de Re tour à Reims de Di dier Eri bon, paru pour la pre mière fois en
tra duc tion al le mande un an au pa ra vant – un en tre tien avec Eri bon
pré cède im mé dia te ment l’essai de Spoe rhase dans l’édi tion de Mer‐ 
kur. Mais Spoe rhase men tionne éga le ment d’autres textes au to bio‐ 
gra phiques, par exemple ceux d’Édouard Louis et de J.D. Vance juste
au début de son ar ticle. La pre mière par tie de «  Po li tique de la
forme » est consa crée à l’étude du genre et du terme « au to so cio bio‐ 
gra phie », qui n’était guère pré sent dans le champ ger ma no phone à
l’époque. Spoe rhase le fait re mon ter au der nier texte de Bour dieu,
Es quisse pour une auto- analyse (2004), où ce der nier dé ve loppe, à
par tir de son propre exemple, l’«  ha bi tus clivé  » du trans fuge de
classe (Bour dieu 2004  : 130). Nous sa vons au jourd’hui que cette gé‐ 
néa lo gie n’est pas tout à fait fausse – Bour dieu lui- même parle
d’« auto- socioanalyse » (ibid : 11) –, mais qu’elle n’est pas non plus tout
à fait exacte, puisque le terme a été concep tua li sé à l’ori gine par
Annie Er naux, qui l’a in ven té en 2003 dans L’écri ture comme un cou‐ 
teau :

2

Mais ce terme « récit au to bio gra phique » ne me sa tis fait pas, parce
qu’il est in suf fi sant. Il sou ligne un as pect certes fon da men tal, une
pos ture d’écri ture et de lec ture ra di ca le ment op po sée à celle du ro ‐
man cier, mais il ne dit rien sur la visée du texte, sa construc tion. Pis
en core, il im pose une image ré duc trice : « l’au teur parle de lui ». Or,
La place, Une femme, La honte et en par ti cu lier L’évé ne ment sont
moins au to bio gra phiques qu’auto- socio-biographiques (Er naux 2011a
[2003]: 23).
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En se ré fé rant au «  pacte au to bio gra phique  » de Phi lippe Le jeune
(1975), Er naux pré cise que l’iden ti té entre l’au teur, le nar ra teur et le
per son nage prin ci pal est certes va lable pour son écri ture, mais qu’elle
n’est pas suf fi sante, car la so cié té et donc la di men sion so ciale oc‐ 
cupent au tant de place que l’au to bio gra phie in di vi duelle. Le nom
d’Annie Er naux n’ap pa raît qu’une seule fois dans l’essai de Spoe rhase,
dans la deuxième par tie, où il es quisse le cor pus de l’étude Les trans‐ 
classes ou la non- reproduction (2014) de Chan tal Ja quet.

3

Cela donne l’im pres sion, la quelle se conso li de ra peu à peu dans le
dis cours ger ma no phone, que ce sont sur tout des hommes issus de
mi lieux mo destes qui ra content et ana lysent la tra jec toire de leur as‐ 
cen sion so ciale. Di dier Eri bon a donc été consi dé ré – et l’est en core
par fois – comme le vrai pion nier de l’au to so cio bio gra phie (voir Lam‐ 
mers / Twell mann 2021 ; Schu hen 2021). Ce n’est qu’avec les nou velles
tra duc tions de l’œuvre d’Annie Er naux, qui com mencent en 2017 avec
Les an nées, que cette im pres sion est peu à peu cor ri gée. Les nom‐ 
breuses études pa rues ces der nières an nées sur les au to so cio bio gra‐ 
phies fran çaises en Al le magne pré sentent dé sor mais la gé néa lo gie
cor recte (voir Blome / Lam mers / Sei del 2022).

4

Mais, en ce qui concerne le dis cours mé dia tique, c’est bien dif fé rent :
lors qu’Annie Er naux a reçu le prix Nobel de lit té ra ture, la plu part des
ar ticles de la presse al le mande l’ont sa luée comme la prin ci pale re‐ 
pré sen tante de l’au to fic tion (voir par exemple Fuh rig 2022 ; West phal
2022) – une clas si fi ca tion à la quelle Er naux s’est op po sée à plu sieurs
re prises, comme, par exemple, dans une in ter view au quo ti dien Le
Monde en 2011 :

5

Et pour quoi veut- on tou jours me clas ser comme au teur d’au to fic tion,
ce que je ne suis pas […] l’au to fic tion com porte deux « contrats » qui,
selon moi, s’op posent : celui de dire la vé ri té et celui d’in ven ter. […]
Donc je ne vais ja mais aux col loques ou aux ren contres sur l’au to fic ‐
tion, je ne me sens pas concer née (Er naux / Lau rens / Ré rolle 2011).

Dans la même in ter view, elle re vient sur son propre concept, qui lui
semble tou jours être le mo dèle poé to lo gique le plus ap pro prié : « […]
la seule écri ture juste m’a paru être le refus de toute fic tion et ce que
j’ai ap pe lé en suite ‘l’au to so cio bio gra phie’ parce que je me fonde
presque tou jours sur un rap port de soi à la réa li té so cio his to rique »

6
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(ibid.). Il semble donc qu’il existe un cer tain cli vage entre le dis cours
scien ti fique et le dis cours jour na lis tique, ce qui est peut- être dû au
fait que la no tion au to so cio bio gra phie est plus lourde, plus aca dé‐ 
mique et moins ac cro cheuse que le terme d’au to fic tion, qui reste
assez vague mais en même temps plus uni ver sel. Er naux, quant à elle,
s’op pose no tam ment à cette éti quette d’au to fic tion, car elle y re con‐ 
naît une stra té gie quasi mi so gyne du mar ché du livre, qui vise à com‐ 
mer cia li ser un genre ty pi que ment fé mi nin : « un genre fé mi nin, avec
un côté sentimentalo- trash, nar cis sique, façon dé tour née, in cons‐ 
ciente, d’as si gner aux femmes leur do maine, leurs li mites en lit té ra‐ 
ture » (ibid.). Par contre, le terme d’au to so cio bio gra phie ré sonne de
ma nière scien ti fique et pré cise en rai son de son voi si nage avec l’au to‐ 
bio gra phie et la socio- analyse et donc – en termes de sté réo types –
plus mas cu line. Ce der nier point doit sans doute beau coup au fait que
lors qu’on parle d’auto- socio-analyse, on pense au to ma ti que ment à
Bour dieu (Bour dieu 2004). De ce point de vue, il n’est guère éton nant
que, pour re ve nir à l’ar ticle de Spoe rhase, ce genre nou veau ait
d’abord été perçu en Al le magne comme la forme d’ex pres sion pré fé‐ 
rée des fi gures trans classes mas cu lines. Cela ne manque pas d’iro nie,
puisque le concept d’au to fic tion a été éla bo ré à l’ori gine par Serge
Dou brovs ky (Fils, 1977), un homme, et que le mo dèle d’au to so cio bio‐ 
gra phie a été concep tua li sé pour la pre mière fois par Annie Er naux,
une femme.

Si nous ve nons de dire que le terme d’au to so cio bio gra phie semble
plus pré cis et plus ana ly tique, parce qu’il en globe, avec ses dif fé rentes
com po santes, aussi bien la di men sion per son nelle que so ciale, cela ne
si gni fie pas qu’il s’agit d’un genre ho mo gène. Si l’on ne consi dère que
les œuvres des au teurs ca no niques, on re marque tout de suite des
dif fé rences évi dentes  : Er naux s’ef force d’uti li ser un style sobre,
qu’elle a elle- même qua li fié d’« écri ture plate » (Er naux 1983 : 23), plus
tard d’« écri ture de la dis tance » (Er naux 2015 : 363). Elle vise ainsi à
ne pas se rap pro cher du lec teur culti vé, afin que ceux qui sont issus
du même mi lieu mo deste qu’elle soient ca pables de lire et de com‐ 
prendre ses textes. Dans Re tour à Reims (et aussi dans La so cié té
comme ver dict [2013] et Vie, vieillesse et mort d’une femme du peuple
[2023]), Eri bon, le so cio logue, op pose aux pas sages nar ra tifs qui
traitent de sa propre ado les cence des ana lyses scien ti fiques qui
placent sa propre tra jec toire dans un contexte so cial plus large. Son

7
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style cor res pond plu tôt à celui du sa vant. Il ac cepte ex pres sé ment
que les per sonnes is sues des classes po pu laires ne comp te ront pas
parmi ses lec teurs (Eri bon 2009 : 98). Louis, quant à lui, écrit en tant
que lit té raire et se sert plu tôt d’émo tions fortes (co lère, haine) – sur‐ 
tout dans En finir avec Bel le gueule (2014) 5 –, mais uti lise aussi ré gu‐ 
liè re ment les termes ty piques de la so cio lo gie de Pierre Bour dieu.
Enfin, Rose- Marie La grave pour suit dans sa propre au to so cio bio gra‐ 
phie Se res sai sir (2021) une tout autre ap proche  : en tant que so cio‐ 
logue, elle mène une étude em pi rique sur sa propre fa mille et ré flé‐ 
chit à son par cours de trans classe dans le cadre de cette en quête fé‐ 
mi niste. Les dif fé rences au sein du genre ré sultent donc en par ti cu‐ 
lier de la pro fes sion de cha cun et cha cune – scien ti fique ou lit té raire
– et concernent sur tout le style et donc aussi la re la tion avec les lec‐ 
teurs.

Après ces dif fé rences es quis sées, il faut main te nant s’in ter ro ger sur
les points com muns à ces textes qui les dé si gnent comme au to so cio‐ 
bio gra phiques. La conver gence la plus évi dente est tout d’abord ce
que Fa brice Thu me rel dé cri vait déjà en 2002 à pro pos d’Er naux
comme une ex ten sion du pacte au to bio gra phique en un pacte socio- 
autobiographique (Thu me rel 2002  : 98), c’est- à-dire le récit de soi
dans le contexte du pré sent so cial, «  au quel les ac teurs par ti cipent
ac ti ve ment et au quel ils se sentent éga le ment ex po sés » 6 (Blome /
Lam mers / Sei del 2022 : 3).

8

Dans les au to so cio bio gra phies, le dis cours so cio lo gique, c’est- à-dire
l’ana lyse ob jec ti vante de soi dans le mi roir du diag nos tic so cial, a
beau coup plus de poids, ce qui leur donne une plus grande af fi ni té
avec les sciences. Cette af fi ni té trouve son ex pres sion par ti cu lière
dans la proxi mi té avec les concepts éta blis par Pierre Bour dieu, qu’il
s’agisse de l’ha bi tus, de la dis tinc tion ou des lois de la re pro duc tion
so ciale. Mais ce sont éga le ment les ré flexions poé to lo giques de Bour‐ 
dieu sur l’«  illu sion bio gra phique  » (Bour dieu 1986) qui trouvent un
écho dans les œuvres au to so cio bio gra phiques. Selon Bour dieu, la vie,
avec ses dis con ti nui tés, ses rup tures et ses aléas, suit plu tôt le par‐ 
cours non- linéaire d’une « anti- histoire » (ibid.  : 69). L’amal game hy‐ 
bride – ou bien d’entre- deux – du récit de vie et de l’étude so ciale doit
donc se ca rac té ri ser par la frag men ta tion et la contin gence plu tôt
que par une co hé rence nar ra tive.

9
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2. Les trans classes comme fi gures
d’entre- deux
L’hy bri di té spé ci fique au genre, y com pris son ca rac tère trans gres sif,
est donc la condi tion sine qua non de toute au to so cio bio gra phie, ce
qui est dû en grande par tie aux pro ta go nistes trans classes des textes
qui peuvent aussi être clas si fiés de su jets hy brides. Le sta tut hy bride
du sujet trans classe dans les au to so cio bio gra phies se ma ni feste, du
point de vue nar ra to lo gique, par le fait que nous avons af faire à un ‘je’
nar ra teur qui a déjà connu son as cen sion so ciale, tan dis que le ‘je’
narré est re pré sen ta tif du mi lieu d’ori gine po pu laire (voir Schu hen
2019 : 178-189). Comme Spoe rhase le montre dans son essai, en se ré‐ 
fé rant à l’étude épo nyme de Chan tal Ja quet (2014), ce sont les trans‐ 
classes dont les par cours sont re cons truits dans des au to so cio bio gra‐ 
phies. Si l’on exa mine de plus près le cor pus lit té raire de Ja quet, on
s’aper çoit ra pi de ment que si chaque au to so cio bio gra phie ra conte une
his toire de trans classe, toute his toire de trans classe n’est pas né ces‐ 
sai re ment an crée dans l’au to so cio bio gra phie. Des ro mans comme Le
rouge et le noir (1830) de Sten dhal ou bien Mar tin Eden (1908) de Jack
Lon don ne peuvent pas être clas sés comme des au to so cio bio gra phies
au sens strict, mal gré leur fon de ment en par tie au to bio gra phique et
la nar ra ti vi sa tion de la mo bi li té so ciale. Il s’agit donc pour Ja quet
d’une ana lyse phi lo so phique au ser vice d’une théo rie gé né rale du
sujet, basée sur des ima gi naires lit té raires. Elle se ré fère au concept
de com plexion de Spi no za (voir Ja quet 2023a), qui lui semble plus
flexible et dif fé ren cié que la no tion d’ha bi tus de Bour dieu. En bref, Ja‐ 
quet consi dère que non seule ment les dé ter mi nismes clas siques
jouent un rôle dé ci sif dans la for ma tion du sujet (c’est- à-dire classe
so ciale, sexe, orien ta tion sexuelle, etc.), mais aussi les fils plus fins de
l’inter- individualité, comme elle l’ex plique dans un en tre tien avec Li‐ 
te ra tur por tal France 2000 :

10

La com plexion im plique né ces sai re ment tou jours de pen ser l’inter- 
individualité, c’est- à-dire de se conce voir comme étant en re la tion
avec les autres. […] Alors que dans l’in ter sec tion na li té, comme dans
un croi se ment, on ne prête par fois at ten tion qu’à un che vau che ment
de deux op po sés sup po sés, la com plexi fi ca tion met l’ac cent sur les
nœuds de toutes les ca té go ries dif fé rentes pos sibles qui convergent



Le discours actuel sur les transclasses et les autosociobiographies en France et en Allemagne : un
entre-deux à bien des égards

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

vers un moi. Par fois, les fils qui convergent ne sont que lâ che ment
re liés entre eux, ou bien ils se re nouent, se rompent. La no tion de
com plexion ren voie donc au fond à l’idée que nous sommes
constam ment en train de dé faire d’an ciens liens ou d’en tis ser de
nou veaux, en fonc tion du mi lieu en vi ron nant, de la conjonc ture po li ‐
tique et éco no mique, des ren contres per son nelles, des ex pé riences
amou reuses, sen ti men tales et sexuelles et des ex pé riences d’op pres ‐
sion ou de dis cri mi na tion (Ja quet 2023a) 7.

Cette ap proche per met de com prendre pour quoi les sources lit té‐ 
raires consti tuent un cor pus ef fi cace, car contrai re ment aux études
so cio lo giques, elles mettent à jour de ma nière beau coup plus fine le
tissu de l’in di vi dua li té hu maine. En même temps, Ja quet sug gère aussi
que cette ri chesse ana ly tique tient au dia logue entre les dis ci plines et
jus te ment au fait d’évi ter les cloi son ne ments entre sources lit té raires
et études so cio lo giques. Pour l’illus trer par un exemple, dans la vie
des trans classes, un rôle im por tant re vient sou vent aux fi gures de
men tor, c’est- à-dire des mo dèles, men tors qui n’ap par tiennent nor‐ 
ma le ment pas au contexte im mé diat de la fa mille nu cléaire. Dans le
cas d’Édouard Louis, il s’agit sans aucun doute de Di dier Eri bon, dont
la ren contre dé ci sive fait l’objet d’un cha pitre à part en tière dans son
ou vrage Chan ger  : mé thode (2021). Ce tour nant dans la vie du trans‐ 
classe ne peut guère être in ter pré té avec les ca té go ries so ciales clas‐ 
siques. Au mo ment de la ren contre, Louis noue de nou veaux fils qui
in fluencent sa fu ture as cen sion so ciale, et en dé noue d’autres,
comme l’ami tié avec Elena, sa ca ma rade d’études à Amiens. Ju lien
Sorel de Sten dhal lit dans sa jeu nesse les Mé moires de Na po léon, qui
éveillent en lui l’am bi tion de fuir son mi lieu d’ori gine. Là en core, les
ap proches so cio lo giques seules ne nous per mettent pas de com‐
prendre le par cours du trans classe. Le per son nage trans classe re pré‐ 
sente donc un tissu com plexe qui se dé ve loppe en par tie in dé pen‐ 
dam ment des dé ter mi nismes so ciaux et qui opère tou jours sur la base
de pro cé dés mi mé tiques. Selon Ja quet, l’am bi tion du trans classe se
réa lise de ma nière mi mé tique, car il imite tou jours d’autres mo dèles,
que ce soit celui du grand em pe reur, celui d’une ca ma rade bour‐ 
geoise ou celui de l’in tel lec tuel gay avec sa propre his toire de trans‐ 
classe (Ja quet 2014  : 32). En d’autres termes, le trans classe est tou‐ 
jours une re cons ti tu tion in ter sub jec tive et donc trans gres sive ou bien
trans per son nelle.

11
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C’était en core Annie Er naux qui a dé crit son propre je comme un « je
trans per son nel » :

12

Le je que j’uti lise me semble une forme im per son nelle, à peine
sexuée, quel que fois même plus une pa role de « l’autre » qu’une pa ‐
role de « moi » : une forme trans per son nelle, en somme. Il ne consti ‐
tue pas un moyen de me construire une iden ti té à tra vers un texte,
de m’au to fic tion ner, mais de sai sir, dans mon ex pé rience, les signes
d’une réa li té fa mi liale, so ciale ou pas sion nelle (Er naux 1993).

Er naux montre ainsi que son « je » – dans le pas sage du « je fic tif » de
ses trois pre miers ro mans au « je vé ri dique » (ibid.) de ses au to so cio‐ 
bio gra phies sui vantes – est avant tout dé ter mi né par les pa roles des
autres et pré sente donc un ca rac tère trans per son nel ou en core col‐ 
lec tif : la fa mille, les liens so ciaux, les pas sions re pré sentent, au sens
de Ja quet, les fils de la com plexion qui se re com posent en per ma‐ 
nence.

13

Ce qui semble frap pant, c’est la ré cur rence du pré fixe «  trans  »  :
trans classe, je trans per son nel, trans gres sion, trans fuge de classe. Ja‐ 
quet a sou li gné qu’elle avait re non cé à la no tion de «  trans fuge de
classe », parce qu’elle était trop né ga tive à ses yeux, avec ses as so cia‐ 
tions de dé ser tion, de fuite, de honte et de tra hi son. Selon Ja quet, le
terme trans classe est plus ob jec tif et peut éga le ment dé crire des
formes de mo bi li té so ciale qui mènent d’une classe su pé rieure à une
classe in fé rieure (Ja quet 2023a).

14

Le pré fixe « trans », qui dé signe lit té ra le ment le mou ve ment de fran‐ 
chir un seuil ou bien le pas sage dans un autre es pace, se prête donc à
nom mer un chan ge ment de classe ou bien – dans le cas de trans‐ 
genre – un chan ge ment de genre. Ja quet sou ligne éga le ment que
trans classe dé crit da van tage un pro ces sus qu’une iden ti té (ibid.). Si
nous quit tons le ni veau du récit pour re ve nir au genre de l’au to so cio‐
bio gra phie, il n’est pas éton nant que nous ayons af faire à un genre
d’entre- deux que l’on peut qua li fier de trans gres sif (voir Hugueny- 
Léger 2009). Ce sont tout d’abord les fron tières entre la lit té ra ture et
la science qui sont fran chies, de même que les fron tières entre l’au to‐ 
bio gra phie et l’étude so cio lo gique, et donc aussi les fron tières entre
l’in di vi duel et le col lec tif. Il semble donc lo gique que les au to so cio‐ 
bio gra phies soient l’ha bi tat tex tuel quasi na tu rel des trans classes. Il

15



Le discours actuel sur les transclasses et les autosociobiographies en France et en Allemagne : un
entre-deux à bien des égards

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

faut ce pen dant ajou ter que le concept dé ve lop pé par Ja quet à par tir
d’exemples lit té raires a de puis long temps quit té le champ aca dé‐ 
mique et qu’il est dé sor mais – du moins en France – pré sent dans le
dis cours pu blic chaque fois que l’on parle d’as cen sion so ciale. Comme
Chan tal Ja quet l’a ob ser vé, le terme a déjà lar ge ment dé pas sé le pro‐ 
ces sus de vul ga ri sa tion :

Le terme trans classe en France fi gure dans les mé dias ( jour naux na ‐
tio naux et lo caux, ra dios, re vues grand pu blic, TV), dans les ma nuels
sco laires de so cio lo gie au lycée, dans les deux prin ci paux dic tion ‐
naires La rousse et Le Ro bert. Je ne sais pas ce qu’il en est de l’usage
quo ti dien mais je constate qu’à la radio et dans les mé dias po pu laires,
lorsque le terme est em ployé, on ne le dé fi nit plus (Ja quet 2023b).

En Al le magne, où les ré cits de trans classe sont tou jours cé lé brés
comme une nou velle forme lit té raire (voir Lam mers / Twell mann
2021), il n’en est pas en core ques tion. Si l’on tape le terme «  trans‐ 
classe » dans les mo teurs de re cherche cou rants, on est ren voyé soit
aux études de Ja quet, soit à des contri bu tions aca dé miques dans le
do maine de la re cherche sur l’au to so cio bio gra phie. D’un point de vue
lit té raire, cela s’ex plique par le fait que le cou rant de la lit té ra ture des
trans classes a déjà une tra di tion bien plus longue en France qu’en Al‐ 
le magne. En Al le magne, cette ten dance ne fait que com men cer et la
plu part des au teurs – par exemple Chris tian Baron ou Da nie la
Dröscher (voir Schu hen 2021) – af firment avoir été in fluen cés par les
pré cur seurs fran çais. Mais il y a aussi des rai sons so cio po li tiques. En
effet, l’in éga li té crois sante entre les classes est né go ciée de puis plus
long temps dans le dis cours pu blic et aca dé mique en France. En Al le‐ 
magne, des phé no mènes tels que les frac tures so ciales, le po pu lisme
de droite, et la pré ca ri sa tion ne font l’objet des dé bats pu blics que de‐ 
puis quelques an nées. Il n’est donc pas sur pre nant que les œuvres
d’Eri bon et d’Er naux soient ar ri vées dans le champ lit té raire al le mand
avec au tant de re tard.
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3. Dé bats ou guerre ? Le dis cours
pu blic sur les trans classes
En France, le dis cours sur les trans classes est déjà si avan cé qu’il fait
dé sor mais l’objet de dé bats en flam més. Dans son livre épo nyme, la
jour na liste du Fi ga ro Eu gé nie Bas tié parle d’une « guerre des idées »
(Bas tié 2021), menée selon elle prin ci pa le ment par la gauche li bé rale.
Dans un cha pitre in ti tu lé « La mi sère de la so cio lo gie », Bas tié évoque
d’abord le trio Di dier Eri bon, Édouard Louis et Geof froy de La gas ne‐ 
rie, dont elle juge les textes théo riques « nuls et non ave nus » (ibid. :
226). Elle ac cuse en par ti cu lier La gas ne rie d’hy po cri sie et de sec ta‐ 
risme  : «  il est un trans fuge de classe d’une es pèce plus com mune  :
celle du bour geois mi li tant d’ex trême gauche. Sco la ri té au lycée
huppé du XVI  ar ron dis se ment, Janson- de-Sailly, hy po khâgne, Nor‐ 
male sup  : il est un par fait exemple de la re pro duc tion so ciale qu’il
dé nonce » (ibid.  : 225). Elle qua li fie les trois de « bour dieu siens » fi‐ 
dèles et cite le so cio logue Gé rald Bron ner, qui dé plore que ces
« bour dieu siens » oc cupent tou jours les po si tions les plus in fluentes
dans le champ aca dé mique (ibid.  : 228). Bas tié, quant à elle, juge l’in‐ 
fluence de Bour dieu toxique : « L’in croyable ar ro gance du pro fes seur
au Col lège de France se re trouve chez ses hé ri tiers 8, tou jours
prompts à mé pri ser leurs ad ver saires à qui ils dé nient toute scien ti fi‐ 
ci té » (ibid. : 231). Même si le terme trans classe n’est pas ex pli ci te ment
men tion né, l’ou vrage po lé mique de Bas tié té moigne assez bien du ca‐ 
rac tère po la ri sé, voire em poi son né du cli mat in tel lec tuel en France,
dont les fi gures trans classes comme Pierre Bour dieu, Di dier Eri bon et
Édouard Louis sont les pro ta go nistes. Pour être com plet, il faut ajou‐ 
ter que cette hos ti li té n’est pas uni la té rale, comme le montre une in‐ 
ter ven tion d’Eri bon dans le cadre d’un col loque à la BNF in ti tu lé
« Écrire sa vie, ra con ter la so cié té » en oc tobre 2021. Là, en pré sence
d’Annie Er naux et du ci néaste Régis Sau der, Eri bon ac cuse l’au to so‐ 
cio bio gra phie Se res sai sir (2021) de Rose- Marie La grave d’être « épou‐ 
van table et ho mo phobe  » 9, car La grave, dans son œuvre fé mi niste,
met en avant le fait que l’as cen sion so ciale est net te ment plus dif fi cile
pour les femmes que pour les hommes, qu’ils soient hé té ro sexuels ou
ho mo sexuels (La grave 2021 : 17). Il de vient clair qu’Eri bon re ven dique
pour lui- même et les siens le mo no pole du mar ché de l’au to so cio bio‐
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gra phie so cio lo gi que ment fon dée 10. Pour pa ra phra ser Bour dieu, on
peut consta ter qu’il s’agit donc de stra té gies de do mi na tion et de
com mer cia li sa tion dans le champ lit té raire. Compte tenu de l’énorme
po pu la ri té du genre et de l’at ten tion mé dia tique as su rée dont bé né fi‐ 
cie presque chaque nou velle pu bli ca tion, les ré cits trans classes sont
de ve nus de puis long temps une sorte de marque au po ten tiel de com‐ 
mer cia li sa tion consi dé rable.

En avril 2023, Phi lo so phie Ma ga zine a pu blié un dos sier com plet sur
les trans classes. On y trouve no tam ment une in ter view du lau réat du
prix Gon court Ni co las Ma thieu qui, à la ques tion de sa voir s’il se dé fi‐ 
nit lui- même comme trans classe, ré pond comme suit :

18

Je m’in ter roge sur le suc cès de cette no tion. Les trans fuges de classe,
ce sont les super- héros à la fran çaise. Il y a une my tho lo gie ré pu bli ‐
caine au tour du trans fuge […] – c’est notre Spi der man ! Cette fi gure
fas cine et les gens aiment à se dé crire comme des trans classes. Moi- 
même, je me suis rendu compte que, […], in cons ciem ment, j’avais
exa gé ré la mo des tie de mes ori gines. Le trans fuge est un Monte- 
Cristo qui prend sa re vanche contre la fa ta li té et qui va lide l’idée de
l’as cen sion so ciale par la mé ri to cra tie. Hélas ! en ma tière de re pro ‐
duc tion so ciale, ja mais l’ex cep tion n’in firme la règle. D’autre part, je
suis gêné par l’usage que les trans fuges font de leur propre sta tut.
Cela de vient très vite un em ploi, presque au sens théâ tral du terme.
J’ai d’ailleurs hé si té à vous ré pondre, parce que c’est une éti quette
que l’on me colle trop sou vent (Ma thieu 2023 : 53).

Ma thieu, que l’on peut qua li fier de connais seur du mar ché du livre
fran çais, ex plique clai re ment que le label trans classe sert sou vent au
mar ke ting per son nel et donc aussi aux livres qui traitent de l’as cen‐ 
sion so ciale. Il y voit quelque chose de ty pi que ment fran çais, presque
un mythe hé roïque, qui sert en fin de compte le prin cipe mé ri to cra‐ 
tique. Ja quet elle- même, in ter viewée dans le même dos sier, pré cise
tou te fois qu’il ne s’agit jus te ment pas d’une re for mu la tion néo li bé rale
du self- made-man. Mais cela n’em pêche pas que les au to so cio bio gra‐ 
phies ne gé nèrent pas seule ment de la vi si bi li té et de la sen si bi li sa‐ 
tion, mais aussi de l’at ten tion et – bien en ten du – des bé né fices.

19

L’in ter view de Chan tal Ja quet dans le dos sier trans classes n’est pas
une in ter view in di vi duelle, mais un débat entre elle et le so cio logue
Gé rald Bron ner, l’anti- bourdieusien dé cla ré. Ses res sen ti ments en‐
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vers l’école de Bour dieu, ex pri més à maintes re prises et en vers les
pu bli ca tions des trans classes, n’ont pas pu l’em pê cher de lan cer au
début de l’année 2023 sa propre au to so cio bio gra phie  : Les ori gines.
Pour quoi devient- on qui l’on est. Dès la cou ver ture, l’au teur est pré‐ 
sen té comme un « trans classe », qui ré éva lue l’im por tance du mé rite
per son nel dans l’as cen sion so ciale à l’aide de son «  sa voir so cio lo‐ 
gique et de son ex pé rience per son nelle  » (Bron ner 2023). En bref,
Bron ner s’op pose aussi bien à Ja quet qu’aux his toires ca no niques de
trans classe dans la me sure où elles ne prennent pas en compte le
mé rite de la per for mance in di vi duelle. Bron ner leur re proche leur
« do lo risme », c’est- à-dire « une concep tion qui exalte la dou leur et
confère, par voie de consé quence, une va leur mo rale su pé rieure à
celui qui souffre » (ibid. : 39). En outre, il ac cuse les au teurs d’en tre te‐ 
nir un culte de la vic time, voire d’ex po ser leur condi tion de vic time
comme « en viable » (ibid. : 43). C’est aussi la ré fé rence per ma nente au
sen ti ment de honte qui agace Bron ner, en par ti cu lier dans l’œuvre
d’Édouard Louis. Dans En finir avec Eddy Bel le gueule (2014), Bron ner
voit un «  pro to type de récit do lo riste qui […] au réole le nar ra teur
d’hé roïsme so cial » (ibid. : 45). À la honte, Bron ner op pose son propre
sen ti ment face à son as cen sion so ciale, à sa voir la fier té, et se de‐ 
mande : « Pour quoi pas le sen ti ment du mé rite plu tôt que celui de la
honte ?  » (ibid.  : 47). On re marque très vite que l’ar gu men ta tion de
Bron ner s’ap puie moins sur son «  ex per tise so cio lo gique  », comme
l’in dique la ja quette du livre, que sur « son ex pé rience per son nelle »
en tant que fils d’une femme au foyer. Dans ce contexte, il écrit : « Les
signes de notre pau vre té étaient nom breux, mais aucun n’était vrai‐ 
ment dou lou reux » (ibid. : 56). Comme il n’a ap pa rem ment pas souf‐ 
fert lui- même de son mi lieu d’ori gine, il re fuse aux autres toute dou‐ 
leur et toute honte. La grave ex plique elle aussi qu’elle ne souffre pas
d’un ha bi tus clivé, car elle n’a ja mais rompu avec sa fa mille (voir La‐ 
grave 2023). Mais contrai re ment à Bron ner, elle ne s’élève pas au- 
dessus de ceux qui ont souf fert et qui souffrent en core. On pour rait
alors ob jec ter qu’avec sa propre au to so cio bio gra phie, Bron ner s’érige
en porte- parole du prin cipe mé ri to cra tique et pro fite – juste en pas‐ 
sant – de la po pu la ri té du genre à la quelle ses nom breux pré dé ces‐
seurs ont déjà contri bué.
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4. Le rôle de Bour dieu
Quelques re marques nous pa raissent né ces saires, dans une pers pec‐ 
tive in ter sec tion nelle, à pro pos du dis cours en flam mé sur les au to so‐ 
cio bio gra phies et les fi gures trans classes. Dans ce contexte, nous al‐ 
lons re ve nir tout d’abord sur le trio Eribon- Louis-Lagasnerie. Comme
on le sait, Eri bon, Louis et La gas ne rie s’ins crivent dans la tra di tion de
Bour dieu non seule ment en ce qui concerne le fon de ment théo rique
de leurs textes, mais aussi en ce qui concerne l’ac ti vi té de Bour dieu
en tant qu’in tel lec tuel en ga gé. Bour dieu lui- même était un trans‐ 
classe et a cer tai ne ment puisé une grande par tie de ses in té rêts de
re cherche dans sa propre bio gra phie – Bour dieu est donc le mo dèle à
bien des égards. Il ne se rait peut- être pas exa gé ré de dire que
nombre de ses œuvres, des Hé ri tiers (1964) à la No blesse de l’État
(1989) en pas sant par la Re pro duc tion (1970), La Dis tinc tion (1979) et La
mi sère du monde (1993), peuvent être as sem blées comme des élé‐ 
ments consti tu tifs de sa propre auto- sociobiographie, même si le
« je » en est exclu. Ce n’est que dans sa der nière œuvre qu’il s’ouvre à
la pre mière per sonne du sin gu lier et il est ré vé la teur qu’il ait dé cré té
de son vi vant que son Es quisse pour une auto- analyse de vait d’abord
pa raître en tra duc tion al le mande (2002), avant la pu bli ca tion en
France (2004). Si l’on re garde l’écho mé dia tique qui a suivi sa mort, on
com prend pour quoi Bour dieu s’in quié tait de la ma nière dont sa
propre au to so cio bio gra phie se rait per çue par le pu blic fran çais (voir
Schul theis 2002). Beau coup de né cro lo gies dans les mé dias conser va‐ 
teurs, en par ti cu lier, étaient pleines de res sen ti ment. Cette forme de
po la ri sa tion est due avant tout – comme le sug gèrent cer taines dia‐ 
tribes – à son en ga ge ment so cial (voir Jurt 2005). Son œuvre scien ti‐ 
fique passe presque au se cond plan. Mais l’an ti pa thie de cer tains
concur rents et an ciens com pa gnons de route a pro ba ble ment aussi
joué un rôle, par exemple chez son an cien élève Luc Bol tans ki, qui
com pare Bour dieu à un chef « d’une secte po li tique » (Jurt 2005 : 112).
Si l’on consi dère le sexe des an ta go nistes, il s’agit donc d’une forme
achar née de com pé ti tion mas cu line que Bour dieu lui- même a ana ly‐ 
sée dans La do mi na tion mas cu line (1998). La tra jec toire trans classe de
Bour dieu est donc cen trale pour son par cours, au moins à trois ni‐ 
veaux : pre miè re ment, elle le dote d’une in tui tion so cio lo gique né ces‐ 
saire, d’où naî tront ses œuvres les plus in fluentes  ; deuxiè me ment,
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elle consti tue pro ba ble ment aussi la base de son en ga ge ment in tel‐ 
lec tuel et so cial, car ses ori gines mo destes l’ont sen si bi li sé da van tage
aux in éga li tés so ciales  ; et, troi siè me ment, son as cen sion so ciale l’a
sans doute doté d’une ca pa ci té de ré sis tance pour se dé fendre face à
l’hos ti li té de ses ad ver saires nom breux – on pour rait bien qua li fier
cette com pé tence de «  ré si lience du trans classe  », pour re prendre
l’ou vrage épo nyme de Ni co las Ba lu tet et Ed wige Camp- Pietrain
(2023).

Si nous ve nons de dire que Bour dieu est le mo dèle des fi gures et des
his toires trans classes d’au jourd’hui, cela vaut sur tout pour Di dier Eri‐ 
bon et Édouard Louis. Eux aussi puisent les thèmes de leurs pu bli ca‐ 
tions dans leurs bio gra phies  : l’ho mo pho bie, le clas sisme et le ra‐ 
cisme. Ils élar gissent ainsi le spectre des ca té go ries so ciales à l’orien‐ 
ta tion sexuelle, per çue comme un stig mate so cial. De plus, ils pour‐ 
suivent l’ac tion de Bour dieu en tant qu’in tel lec tuels en ga gés, se font
même an non cer dans les uni ver si tés amé ri caines éli tistes comme
« The New French In tel lec tuals  ». On peut dire, en ce qui concerne
l’Al le magne et les États- Unis, que leur po pu la ri té est bien plus grande
à l’étran ger que dans leur pays d’ori gine. Contrai re ment à Bour dieu, le
propre «  je  » est om ni pré sent dans leurs pu bli ca tions, on pour rait
dire que le «  je  » est l’in ter pré tant cen tral. C’est peut- être la rai son
pour la quelle leurs textes sont plu tôt reçus avec de la ré serve, voire
du rejet, dans le champ so cio lo gique. Mais cu rieu se ment, le grand
suc cès a pour consé quence que même des ad ver saires achar nés,
comme Gé rald Bron ner, ré digent leurs propres au to so cio bio gra phies
pour leur mon trer com ment faire « cor rec te ment ». Là aussi, la com‐ 
pé ti tion à la quelle Bour dieu était déjà confron té se pour suit.

22

Annie Er naux et Rose- Marie La grave ne cachent pas non plus l’in‐ 
fluence de Bour dieu, ce qu’elles ont ré cem ment ex pri mé dans le vo‐ 
lume com mun Une conver sa tion (2023). Elles com plètent à leur tour
le spectre au to so cio bio gra phique par la ca té go rie du genre et
montrent ainsi qu’il est plus dif fi cile pour les trans classes fé mi nines
de réus sir que pour les ac teurs mas cu lins. Fa ti ma Daas (La pe tite der‐ 
nière, 2020) et Kaou tar Har chi (Comme nous exis tons, 2021) ap portent
en core leur ex pé rience de la mi gra tion, de l’eth nie et du ra cisme dans
l’écri ture au to so cio bio gra phique. Cela montre, comme l’a déjà sou li‐ 
gné Ja quet, que l’ex pé rience trans classe n’est qu’un seul élé ment
consti tu tif de la confi gu ra tion in ter sec tion nelle de l’écri ture au to so ‐
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cio bio gra phique. Cette mul ti pli ca tion des ca té go ries so ciales s’ins crit
par fai te ment dans les dé bats ac tuels sur la po li tique iden ti taire et le
wo kisme, ce qui ex plique que les au to so cio bio gra phies et leurs au‐ 
teurs consti tuent de plus en plus fré quem ment des cibles po li tiques.
Dans ce contexte, il est in té res sant de sou li gner que de tels dé bats
sur la po li tique iden ti taire et le mou ve ment woke sont éga le ment
menés en Al le magne, mais qu’ils ne concernent que tout ce qui a trait
au genre, aux LGBT ou au lan gage non sexiste. La classe so ciale n’y
joue aucun rôle. Cela ex plique pour quoi les au to so cio bio gra phies
ainsi que le thème des «  trans classes  » sont consi dé rés avec beau‐ 
coup plus de bien veillance en Al le magne qu’en France. Néan moins, les
contro verses fran çaises sont bien prises en compte. Par exemple, le
jour na liste et cor res pon dant en France Jürg Alt wegg a écrit en août
2023 dans le quo ti dien al le mand Frank fur ter All ge meine Zei tung que
ce n’est pas la po li tique des re traites, mais les po li tiques d’iden ti té qui
pour raient dé ci der des pro chaines élec tions pré si den tielles  ; il parle
d’une guerre des cultures (Alt wegg 2023). Il est pos sible que cette vi‐ 
sion de l’ave nir soit trop sombre et non exempte de po lé mique
conser va trice, mais il est cer tain que les au to so cio bio gra phies et,
sur tout, leurs au teurs trans classes se si tuent entre les bel li gé rants,
mon trant ainsi une fa cette de plus en ce qui concerne leur ca rac tère
en tant qu’entre- deux.

5. Conclu sion
Le point de dé part de cet ar ticle était l’hy po thèse selon la quelle les
au to so cio bio gra phies consti tuent un genre hy bride qui peut très bien
être ca rac té ri sé par le mo dèle de l’«  entre- deux  ». On peut tout
d’abord consta ter que les ré cits au to so cio bio gra phiques fran chissent
les fron tières entre la lit té ra ture et les sciences so ciales, en ra con tant
des par cours per son nels dans le mi roir d’un diag nos tic socio- 
analytique. Dans son texte Une femme (1987), Er naux y ajoute en core
l’his toire : « Ceci n'est pas une bio gra phie, ni un roman na tu rel le ment,
peut- être quelque chose entre la lit té ra ture, la so cio lo gie et l’his‐ 
toire » (Er naux 1987 : 106). Au ni veau du texte, le ca rac tère hy bride ou
bien trans gres sif peut éga le ment être dé mon tré à l’aide des pro ta go‐ 
nistes trans classes, car nous avons af faire à des in di vi dus qui passent
d’un mi lieu d’ori gine po pu laire à la bour geoi sie. Ces deux mi lieux vont
mar quer l’in di vi du tout au long de sa vie, Bour dieu parle d’« ha bi tus
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clivé » (Bour dieu 2004 : 130), ins crit dans les trans classes. Sur le plan
nar ra to lo gique, ce ca rac tère « entre- deux » se ma ni feste à tra vers le
sta tut du nar ra teur au to dié gé tique  : le «  je » narré est re pré sen ta tif
du mi lieu d’ori gine mo deste, tan dis que le « je » nar ra teur a déjà pris
pied dans le mi lieu bour geois visé. Ces deux ni veaux du « je » se rap‐ 
prochent de plus en plus au fil du récit au to so cio bio gra phique, ce qui
re flète la mo bi li té so ciale des pro ta go nistes.

Dans un deuxième temps, l’ac cent a été mis sur le dis cours sur les
trans classes et la ré cep tion des au to so cio bio gra phies, en adop tant
une pers pec tive com pa ra tive entre la France et l’Al le magne. Il s’avère
que les dé bats en France sont bien plus contro ver sés qu’en Al le‐ 
magne. Cela s’ex plique d’une part par le fait que les au to so cio bio gra‐ 
phies ont une tra di tion net te ment plus longue en France, alors
qu’elles n’ont été dé cou vertes en Al le magne qu’à par tir de 2016 –
c’est- à-dire à par tir de la tra duc tion al le mande de Re tour à Reims – et
que le cou rant ne s’est im po sé que len te ment. D’autre part, l’acui té
des dé bats en France est due au fait que les ca té go ries so ciales de
classe et du mi lieu d’ori gine ont été in té grées dans les contro verses
gé né rales sur les po li tiques d’iden ti té, ce que l’on ne peut pas (en core)
ob ser ver en Al le magne en 2023-2024.

25

La der nière étape a consis té à ex pli quer dans quelle me sure le fait
que de nom breux au teurs trans classes se consi dèrent comme des
‘hé ri tiers’ de Bour dieu est éga le ment en par tie res pon sable des dé‐ 
bats par fois âpres qui ont lieu en France. Le fait que Bour dieu ait lui- 
même une bio gra phie trans classe et que ses re cherches et son en ga‐ 
ge ment so cial aient déjà fait l’objet de vives cri tiques de son vi vant de
la part des re pré sen tants conser va teurs de sa dis ci pline et aussi des
mé dias conser va teurs est sans doute l’une des rai sons pour les quelles
ses hé ri tiers au to pro cla més doivent eux aussi faire face à tant de
vents contraires.

26

Ces res sen ti ments n’existent pas en Al le magne, où Bour dieu se voit
tou jours at tri buer le rang de so cio logue parmi les plus re nom més au
monde – sur tout en ces temps d’in éga li tés so ciales crois santes. Ainsi,
les théo ries de Bour dieu consti tuent en core des ou tils de tra vail dans
les sciences so ciales ger ma no phones (voir Nacht wey 2016 ; Re ck witz
2017), tan dis que de nou velles tra duc tions de ses œuvres pa raissent
tou jours aux cé lèbres édi tions Suhr kamp. Dans cette me sure, les
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1  Er naux uti lise des ti rets lors qu’elle men tionne le terme pour la pre mière
fois (« auto- socio-biographiques », Er naux [2003] 2011 : 23). Dans les études
lit té raires, l’or tho graphe sans trait d’union s’est tou te fois im po sée entre- 
temps (voir Mon té mont 2017  ; Spoe rhase 2018  ; Lam mers / Twell mann
2021).
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2  Cela si gni fie d’une part que les tra duc tions des au to so cio bio gra phies
fran çaises sont très po pu laires et ap pré ciées, mais aussi que le ‘cou rant’ au‐ 
to so cio bio gra phique est ar ri vé en Al le magne. Voir Da nie la Dröscher : Zeige
deine Klasse (2018), Anke Stel ling : Schäfchen im Tro cke nen (2018), Chris tian
Baron : Ein Mann sei ner Klasse (2020) ou Deniz Ohde : Streu licht (2020). Les
textes de Dröscher et Baron sont très proches des œuvres d’Eri bon et de
Louis, tan dis que Stel ling et Ohde com plètent l’his toire de leur tra jec toire
par des élé ments de fic tion. Pour l’in fluence de Di dier Eri bon sur Dröscher
et Baron voir Schu hen 2021.

3  Comme il n’existe pas de sy no nyme al le mand pour le terme trans classe,
on a im por té le terme fran çais – jusqu’à pré sent plu tôt dans le do maine aca‐ 
dé mique. En al le mand, il n’existe que des ap proxi ma tions, comme par
exemple le terme de « Bil dung sauf stei ger ». Ce terme dé signe une per sonne
qui a réus si à s’éle ver dans l’échelle so ciale grâce à sa propre for ma tion,
mais l’as pect du chan ge ment de classe ou plu tôt de l’«  entre- classes » n’y
est guère pris en compte.

4  Titre ori gi nal  : « Po li tik der Form. Au to so zio bio gra fie als Ge sell schaft sa‐ 
na lyse ». Notre tra duc tion.

5  Louis a été ac cu sé de mi sé ra bi lisme en rai son de la des crip tion très
émo tion nelle et pé jo ra tive qu’il fait de son mi lieu d’ori gine dans En finir avec
Eddy Bel le gueule (voir Keßler 2018).

6  Ci ta tion ori gi nale: « an der die Ak teur:innen aktiv mit wir ken und der sie
sich gleichermaßen aus ge setzt fühlen ». Notre tra duc tion.

7  L’ex trait est tiré de la ver sion ori gi nale de l’in ter view pu bliée et tra duite
en al le mand.

8  Le fait que Louis, Er naux et Eri bon se consi dèrent comme des ‘hé ri tiers’
de Bour dieu ap pa raît clai re ment dans le livre Pierre Bour dieu. L’in sou mis‐ 
sion en hé ri tage (2013), paru sous la di rec tion d’Édouard Louis.

9  L’in té gra li té du col loque a été en re gis trée et peut être vi sion née sur You‐ 
Tube en cli quant sur le lien sui vant : https://www.you tube.com/watch?v=0
k8WIa4GLbE (page consul tée le 23 Oc tobre 2023). Pour la ci ta tion : 7 �24 �07-
7 �24 �011.

10  Cela ne si gni fie pas qu’Eri bon ne re con naît pas les mé rites lit té raires et
so cio po li tiques d’Er naux, no tam ment dans un cha pitre de La So cié té comme
ver dict qui lui est consa cré (Eri bon 2013 : 95-165). Sa pen sée mo no po lis tique
est plu tôt di ri gée contre des pu bli ca tions plus ré centes.

https://www.youtube.com/watch?v=0k8WIa4GLbE
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Français
L’ar ticle aborde tout d'abord la thèse selon la quelle les au to so cio bio gra phies
consti tuent une forme nar ra tive hy bride qui peut très bien être ca rac té ri sée
par le mo dèle de l’« entre- deux ». On peut consta ter que les ré cits au to so‐ 
cio bio gra phiques fran chissent les fron tières entre la lit té ra ture et les
sciences so ciales, en ra con tant des par cours per son nels dans le mi roir d’un
diag nos tic socio- analytique. Au ni veau du texte, le ca rac tère hy bride peut
éga le ment être dé mon tré à l’aide des pro ta go nistes trans classes car des in‐
di vi dus passent d’un mi lieu d’ori gine po pu laire à la bour geoi sie. Sur le plan
nar ra to lo gique, ce ca rac tère « entre- deux » se ma ni feste à tra vers le sta tut
du nar ra teur au to dié gé tique  : le «  je  » narré est re pré sen ta tif du mi lieu
d’ori gine mo deste, tan dis que le « je » nar ra teur a déjà pris pied dans le mi‐ 
lieu bour geois. Ces deux ni veaux du « je » se rap prochent de plus en plus au
fil du récit au to so cio bio gra phique, ce qui re flète aussi la mo bi li té so ciale des
pro ta go nistes.
Dans un deuxième temps, l’ac cent est mis sur le dis cours sur les trans‐ 
classes et la ré cep tion des au to so cio bio gra phies, en adop tant une pers pec‐ 
tive com pa ra tive entre la France et l’Al le magne. Il s’avère que les dé bats en
France sont bien plus contro ver sés qu’en Al le magne. Cela s’ex plique d’une
part par le fait que les au to so cio bio gra phies ont une tra di tion net te ment
plus longue en France, alors qu’elles n’ont été dé cou vertes en Al le magne
qu’à par tir de 2016 et que le cou rant ne s’est im po sé que len te ment. Qui plus
est, l’acui té des dé bats en France est due au fait que les ca té go ries so ciales
de classe et du mi lieu d’ori gine ont été in té grées dans les contro verses gé‐ 
né rales sur les po li tiques d’iden ti té, ce que l’on ne peut pas (en core) ob ser‐ 
ver en Al le magne en 2023/2024.
La der nière étape consiste à ex pli quer dans quelle me sure le fait que de
nom breux au teurs trans classes se consi dèrent comme des ‘hé ri tiers’ de
Bour dieu est éga le ment en par tie res pon sable des dé bats par fois âpres qui
ont lieu en France. Le fait que Bour dieu ait lui- même une bio gra phie trans‐ 
classe et que ses re cherches et son en ga ge ment so cial aient déjà fait l’objet
de vives cri tiques de son vi vant de la part des re pré sen tants conser va teurs
de sa dis ci pline et aussi des mé dias conser va teurs est sans doute l’une des
rai sons pour les quelles ses hé ri tiers au to pro cla més doivent eux aussi faire
face à tant de vents contraires.
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The art icle be gins with the thesis that auto so ciobi o graph ies con sti tute a
hy brid nar rat ive form that can be char ac ter ized by the 'in- between' model.
It can be seen that auto so ciobi o graph ical nar rat ives cross the bound ar ies
between lit er at ure and the so cial sci ences, re count ing per sonal jour neys in
the mir ror of a socio- analytical dia gnosis. The hy brid nature of the text can
also be demon strated by the act ors, in di vidu als who move up the so cial lad‐ 
der, from a working- class back ground to the bour geoisie. From a nar ra to lo‐ 
gical point of view, this in- between char ac ter mani fests it self through the
status of the autodie getic nar rator: the nar rated ‘I’ is rep res ent at ive of a
lower- class back ground, while the nar rat ing ‘I’ has already gained a foothold
in the middle class. These two levels of ‘I’ come closer and closer to gether
as the auto so ciobi o graph ical nar rat ive pro gresses, which also re flects the
so cial mo bil ity of the prot ag on ists.
The second part is fo cused on the dis course on in di vidu als be ne fit ing from
long- range so cial mo bil ity, and the re cep tion of auto so ciobi o graph ies, ad‐ 
opt ing a com par at ive per spect ive between France and Ger many. It turns
out that the de bates in France are far more con tro ver sial than in Ger many.
On the one hand, this is due to the fact that auto so ciobi o graph ies have a
much longer tra di tion in France, whereas they were only dis covered in Ger‐ 
many in 2016, and the trend has only slowly taken hold. On the other hand,
the acute ness of the de bates in France is due to the fact that the so cial cat‐ 
egor ies of class and so cial back ground have been in teg rated into the gen eral
con tro ver sies on iden tity polit ics, some thing that can not (yet) be ob served
in Ger many in 2023/24.
The final step is to ex plain to what ex tent the fact that upwardly- mobile au‐ 
thors see them selves as Bour dieu's 'heirs' is also partly re spons ible for the
some times heated de bates tak ing place in France. The fact that Bour dieu
him self had a ‘tran s class’ bio graphy and that his re search and so cial en gage‐ 
ment had already come under heavy cri ti cism dur ing his life time from con‐ 
ser vat ive rep res ent at ives of his field and also from the con ser vat ive media is
un doubtedly one of the reas ons why his self- proclaimed heirs also have to
face so many

Mots-clés
autosociobiographie, transclasse, Bourdieu (Pierre), Ernaux (Annie),
politiques d’identité

Keywords
autosociobiography, transclass, Bourdieu (Pierre), Ernaux (Annie), identity
politics



Le discours actuel sur les transclasses et les autosociobiographies en France et en Allemagne : un
entre-deux à bien des égards

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

Gregor Schuhen
Professeur de langues et littératures romanes à l'Université technique de
Rhénanie-Palatinat de Kaiserslautern Landau (RPTU), site de Landau ; Rheinland-
Pfälzische Technische Universität (RPTU), Romanistik, Marktstr. 40, 76829
Landau, Allemagne

https://preo.ube.fr/textesetcontextes/index.php?id=4606

